
www.sossahel.org 

Donnons aux Sahéliens les moyens de leur développement. 
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Des chiffres alarmants 
 

• La grande sécheresse de 1973/1974 a fait plus de          

200 000 morts au Sahel, celle de 1983/1984 a amplifié 

le désastre.  

• 130 millions d’hectares de terre sont gravement 

touchés par la désertification dont 70 millions en 

Afrique. 

Prise de conscience 

internationale 
1992 : L’ONU érige le 17 juin en « Journée mondiale de 

lutte contre la désertification ». 

Pour les Nations Unies, cette lutte est « le plus grand défi 

environnemental de notre époque ». 

Conséquences  
◘ Ressources agricoles 
insuffisantes  
◘ Malnutrition et état sanitaire 
dégradé   
◘ Exode rural qui ruine les 
campagnes et surcharge les 
grandes villes 

La désertification  

au Sahel 
 

 

La désertification est une «dégradation des 
terres dans les zones arides, semi-arides et 
subhumides sèches causées en premier par 
l’activité humaine et par les variations 
climatiques» (définition retenue dans la 
Convention des Nations Unies). 

180 millions de Sahéliens, doivent 
faire face au phénomène de la 

désertification.  
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Depuis 35 ans, SOS SAHEL améliore les conditions de vie des populations rurales en 

Afrique en luttant contre la faim et la pauvreté. Portées par les Sahéliens, les actions 

déployées visent à faciliter l’accès aux services fondamentaux - Eau, Santé, Education - à 

créer ou organiser des filières commerciales - et à développer une Agriculture durable 

pour préserver un environnement fragilisé par la désertification. 

35 ans d’expérience 
dans le développement  

Depuis sa création  
SOS SAHEL a réalisé 

263 projets pour plus de 1,5 millions de Sahéliens  

57 centres de santé implantés 

104 000 hectares de terres régénérées 

1 317 points d’eau aménagés 

Une ONG reconnue 
- Association loi 1901 reconnue d’utilité publique depuis 1984 

- Membre du Comité de la Charte des organisations  

  faisant appel à la générosité du public 

- Décrétée Campagne d’intérêt général depuis 2006 

2011: SOS SAHEL mène une quinzaine de projets sur le terrain. 

www.sossahel.org  



 SOS SAHEL,  

 3 domaines d’action 

Améliorer  

l’Accès aux services  

fondamentaux 
 

Eau & Assainissement 
(coopération décentralisée) 
  

Santé & Education 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

Soutenir une  

Agriculture durable 
 

Restaurer et préserver les terres  
(fertilisation, lutte contre l’aridification,  
reforestation, plantation...) 
 

Protéger l’environnement  
(sensibilisation, formation...) 

  
Renforcer les filières de production  
(karité, gomme arabique,  

élevage, maraîchage...)  
 
 
 
 
 
 
 
 

 

Sensibiliser  

l’opinion publique 
 

Mobiliser l’opinion publique  
(campagne, concert de solidarité…) 
 

Promouvoir la solidarité  
(interventions dans les  
écoles, expositions...) 
 

Informer sur les actions  
de SOS SAHEL et l’actualité  
du Sahel (site internet, revue  
trimestrielle « Lettre du Sahel »…) 
 

 
 
 
 
 
 
 
 

Amadou &  
Mariam 
les ambassadeurs  
de la campagne 
média SOS SAHEL  
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L’exposition « SAHEL, L’Homme face au Désert »  

Inaugurée sur les grilles du Sénat, au jardin du Luxembourg (2007), elle est 
aujourd’hui itinérante.  

Le moment fort du 17 juin,  

journée mondiale  

de lutte contre la désertification.  

La Campagne de sensibilisation 

TV, Cinéma, Affichage, Internet, Radio, Presse 
« Donnons aux Sahéliens les moyens de leur développement »  

Soutenue par plus de 100 médias chaque année 

L’Echo de SOS SAHEL  

auprès du grand public 
 

Le site Internet  
www.sossahel.org  

Environ 25 000 visites / mois 

avec les 

ambassadeurs de 

SOS SAHEL 

Amadou & 
Mariam 

 

La Lettre du SAHEL  
Revue trimestrielle SOS SAHEL  

Environ 150 000 exemplaires / an 
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LE PROGRAMME DE LUTTE CONTRE L’EXTRÊME PAUVRETÉ ET CONTRE LA FAIM DANS LE CERCLE 
DE GOURMA RHAROUS : 2001-2008 

2001-2008: Projet d’amélioration de la santé des 
populations par l’accès à l’eau potable 
 

• Mise en place d’un service d’eau et 
d’assainissement (36 points d’eau, 36 comités de 
gestion, des artisans réparateurs de points d’eau formés, 
135 latrines familiales et 7 latrines publiques dans les 
écoles) 

• Soutien à la maîtrise d’ouvrage locale (formation des 
équipes municipales des 4 communes) 

Zone d’intervention  
4 communes membres du Syndicat Intercommunal des 

Communes de la BAnde du Fleuve (SICOBAF) 
Rharous 
Séréré 

Banikane  
Hamzakoma 

 

Partenaires depuis 2001  
la Ville de Paris, le Grand Lyon, Véolia, 
la Coopération monégasque,  
l’Agence de l’eau Seine Normandie, 
le Conseil Général des Hauts de Seine, 
SOS SAHEL 
 

 6 



• Le partenaire local : le Syndicat Intercommunal des Communes de 
la bande du fleuve de Gourma Rharous (SICOBAF) 

Le SICOBAF est le partenaire local accompagné par SOS SAHEL pour la maîtrise 
d’ouvrage. Les 4 municipalités ont décidé en 2007 de se réunir au sein d’un syndicat 
intercommunal (SICOBAF). Cela permet de créer une synergie et de gérer des 
projets communs sur un seul espace géographique sous la gouvernance d’un seul 
organe. 

 Une priorité commune : le projet d’adduction d’eau 
potable 

 

• Objectif global : Contribuer à la lutte contre la pauvreté des 
populations de Gourma-Rharous par un meilleur accès à l’eau potable, à 
l’assainissement, à la nutrition des enfants de 0 à 5 ans et à 
l’amélioration de la sécurité alimentaire. 

 

• Objectif spécifique : Améliorer la couverture des besoins en eau 
potable des populations de Rharous. 
 

• Bénéficiaires :  

• 4 847 habitants de la ville de Rharous bénéficieront d’une AEP de 50m3 

• 9 200 habitants des villages bénéficieront d’eau potable 

LE PROGRAMME DE LUTTE CONTRE L’EXTRÊME PAUVRETÉ ET CONTRE LA FAIM DANS LE CERCLE 
DE GOURMA RHAROUS : 2009-2012 
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Surveillance des 
travaux de réalisation 

Suivi de l’hygiène 

Système de redevances 

Collecte des cotisations 
des ménages 

Entretien et petites 
réparations 

Maintenance et gestion 
des infrastructures 

Défraiement des 
artisans réparateurs 

Conseil à la maîtrise 
d’ouvrage locale 

Suivi financier et 
technique 

Evaluation 

Visibilité 

Contrat d’exécution 

Supervision et suivi-appui-conseil 

Avis technique sur les réalisations des ouvrages 

Membres du Comité de Pilotage 

Soutien les CPE dans 
l’entretien, le diagnostic  

Réparation des pannes plus 
importantes 

Recommandations suite à la 
réparation 

Maîtrise d’ouvrage locale 

Appui méthodologique 
à la sensibilisation 

Suivi de la qualité de 
l’eau 

Assistance technique à la 
maîtrise d’ouvrage 

LES ACTEURS DU SECTEURS EAU-ASSAINISSEMENT 

ETAT/Ministère des mines de l’énergie et de l’eau 

DRHE Tombouctou Centre de santé 
Gourma Rharous 

SICOBAF/Communes SOS SAHEL 

CPE 
Comité suivi-contrôle 

de l’Exploitant de l’AEP 

Entreprise qui exécute les 
travaux 

Exploitant AEP 

STEFI 

Artisans réparateurs 

Usagers 
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délégation de 
gestion/contrat 

contrat 
d’exécution 

appui conseil 

compte-rendu 

contrat 
audit 
financier 

Opérateur de 
suivi 
technique et 
financier 
(organisme 
privé) 

Diagnostic 
pour 
améliorer 
l’exploitation 

Ouvrage hydraulique 
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Veille sur la gestion de 
l’eau 

Validation du rapport 
d’exploitation 

Conseil auprès des 
membres du conseil 
municipal 

Questions liées à l’eau 
potable au niveau de la 
commune 

Suivi de la mise en œuvre 
des décisions 

A l’écoute des usagers 

Participation à la conception et à la définition des 
modalités de gestion 

Paiement du service de l’eau 

Usage rationnel et hygiénique 

audit 
financier 



Assemblée Générale 

Ensemble de la population de Rharous, Usagers de l’AEP, 
Services techniques 

5 Comités de quartier 

20 délégués (4 par quartier) 

Comité de suivi et contrôle de l’AEP (communal) 

17 membres (élus, délégués des secteurs de Rharous,  

fermier, services techniques, le préfet…) 

L’exploitant AEP : 6 salariés 

Chef d’exploitation, Mécanicien, Gestionnaire,  

Plombier, Releveur, Gardien 

Usagers 

4847 habitants de la ville de Rharous 

ORGANIGRAMME DU SYSTÈME DE GESTION DE L’AEP DE RHAROUS 
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• Responsable de la maîtrise d’ouvrage (réalisation et 
équipement) des infrastructures hydrauliques 
 

• Mobilisation des citoyens des 4 communes durant 
la mise en œuvre des activités 
 

• Le rôle du Préfet : Accompagnement des acteurs, 
présidence du comité de pilotage, résolution des 
potentiels conflits entre villages 
 

• Mise en place d’un comité de gestion du point 
d’eau, formé en gestion et en entretien courant des 
pompes manuelles 
 

• Appel aux services de 4 artisans réparateurs 
expérimentés, formés par le projet, en cas de 
pannes éventuelles 
 

PARTICULARITÉ DE LA MAÎTRISE D’OUVRAGE DE RHAROUS (SICOBAF) 

10 



LE RÔLE DES ARTISANS RÉPARATEURS DANS LA PÉRENNISATION DES OUVRAGES 

Association d’artisans réparateurs composée de: 
• 4 artisans-réparateurs formés à la mécanique 

des pompes et à la maintenance des ouvrages, 
& équipés d’une caisse à outils et d’un kit de 
petites pièces de rechange 

 
Le rôle des artisans réparateurs: 
• Aider les CPE pour l’entretien et la réparation 

des pannes d’un niveau supérieur à la 
compétence des CPE 

• Rendent compte de la nature de la panne au 
CPE et formulent des recommandations pour 
une utilisation durable des installations 

• Rendent compte de leur gestion à la commune 
 

  Aucun point d’eau n’a connu de 
dysfonctionnement dû aux pannes 
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LA DURABILITÉ DES SERVICES  

 
Année 2012 : Etudes diagnostics sur les modalités concrètes de 
pérennisation du service, en concertation avec les élus, les services 
techniques et le STEFI 

 
 

Adduction d’Eau Potable 
• Comité de suivi et de contrôle 

de gestion 
• Compte d’exploitation 
• Coût de revient du m3 à 
        954 FCFA (1,5€)  
• Prix d’achat prévu à  
        500 FCFA (0,8€) 
• Coût de revient hors 

amortissement de + 10 ans :  
        316 FCFA/m3 (0,5€) 

Puits PMH 
 

• Caisse de gestion du point d’eau 
• Contribution de 100 000 FCFA 

(150€) par village 
• Cotisation mensuelle entre 150 

et 300 FCFA/famille (0,2 à 0,4€) 
• Amortissement de l’ouvrage sur 

10 ans = 6 fois supérieur aux 
recettes 
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• Implication de l’ensemble des parties prenantes 
• Existence d’un dispositif institutionnel de gestion 
• Renforcement des capacités des acteurs (formations) 

 Appropriation de la maîtrise d’ouvrage locale  
 

 



Merci pour votre 
attention! 
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